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Inde : Un homme perd
son pénis : Le pénisd’un homme qui avaitignoré des signes decancer depuis un an, esttombé. Le patient, quivit en Inde, s’est d’abordprésenté dans une pre-mière clinique aprèsavoir remarqué uneplaie dans la région in-guinale. Il a expliqué auxmédecins qu’il avait uneplaie sur son pénis de-puis 12 mois et que cetteplaie avait commencé àsécréter du pus depuisdeux mois. De la peau deson pénis avait com-mencé à se desquamerdepuis un mois. La vic-time, qui avait de la dif-ficulté à uriner, a reçudes antibiotiques pourses douleurs et du li-quide de son abcès ab-dominal a été retiré sousanesthésie. Quinze joursaprès sa première visite,le patient est retournéchercher de l’aide quandson pénis s’est détachéde son corps et que lazone a commencé àpourrir. Admis aux soinspalliatifs, l’Indien est dé-cédé 15 jours plus tard.
« Dans le cas présent, le
patient a négligé ses
symptômes initiaux et a
éventuellement déve-
loppé une autoamputa-
tion du pénis, un abcès
inguinal et des métas-
tases avaient envahi tout
son système », peut-onlire dans le rapport.
Etats-Unis : Il égorge
ses enfants qu'il offre à
leur mère "en cadeau".L'horreur s'est produiteà Houston (Etats-Unis).Jean-Pierre Ndossoka,61 ans, a massacré sesdeux enfants, âgés de 1et 8 ans, en leur tran-chant la gorge. Puis il atéléphoné à sa femmeSabine, qui était alors autravail. Il lui a annoncéqu'il avait tué leurs en-fants et qu'il lui avait
"laissé un cadeau" dansson appartement. Il aensuite tenté de mettrefin à ses jours en se ti-rant plusieurs ballesavec son arme à feu danssa voiture. Après avoiralerté les secours,l'épouse s'est rendueimmédiatement à sondomicile où elle a décou-vert les corps sans vie desa fille et de son fils, quigisaient sur le lit. Les po-liciers ont trouvé uncouteau sanglant et unenote manuscrite près dulit qui disait que leurmère "portera le far-
deau" de l'âme de sesdeux enfants. Le suspecta été transporté à l'hôpi-tal où il se trouve dansun état stable. Il risquela peine de mort. Le cou-ple était en instance dedivorce.
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UNE jeune femme, MmeAnastasie Mba Milama, néeMengue Ndong, est mortedes suites d'un terrible ac-cident de la circulation sur-venu sur le tronçonOyem-Bitam, vendredi 10août dernier, un peu avantquatorze heures.Selon des témoignagesconcordants, le conducteur,Darnick Joe Assoumou Ol-lomo, a fait une sortie deroute au village Assep, PK27 de la commune deBitam. Il aurait alors effec-tué un tonneau, puis per-cuté un arbre, qui a réduitle véhicule à état d'épave.Des six occupants de l'au-tomobile, seule Mme MbaMilama était gravementtouchée à la suite de cetteembardée. Lorsque les se-cours sont arrivés sur lelieu de l'accident, elle étaitencore en vie malgré le faitqu'elle souffrait beaucoup.

C'est au centre médical deBitam, où elle a été achemi-née en urgence, que lajeune femme a succombé àses blessures. « Elle est dé-
cédée d'une hémorragie in-
terne consécutive à un
traumatisme », a diagnosti-qué le médecin.Les autres victimes – NadiaAngue, Lucie Biye Obianget Nel Ngou Mba - l'enfantde la dame décédée, qui leportait sur ses genoux - onteu des blessures superfi-cielles. Par contre, le pro-priétaire du véhicule,Pamphile Abel Mba Mi-lama, et le conducteur Dar-nick Joe Assoumou Ollomo,neveu de ce dernier, sontsortis indemnes de ce tra-gique accident.  Agent à la Société d'énergieet d'eau du Gabon (SEEG),Pamphile Abel Mba Milamaet son épouse AnastasieMba Milama, qui exerçaitau sein du Groupe Ceca-Gadis, étaient en prove-nance de Libreville et serendaient dans leur village,Bissong-Ville, situé à 17 km

de Bitam, dans le cantonKess, pour y passer leurscongés annuels. Ils voya-geaient à bord de leur pro-pre véhicule, un MitsubishiL200 double cabine, imma-triculé CD-197-AA.
MANQUE DE MAÎTRISE•Tout l'argent qu'ils avaientmis de côté pour aller in-vestir au village a été volépar des badauds lors de laconfusion qui a régnéaprès l'accident, affirme lemari éploré et inconsola-ble. Il soutient qu'il aconduit le véhicule de Li-breville jusqu'à Kango.Puis, il a passé le volant à

son neveu, un chauffeur ex-périmenté qui connaît bience tronçon, précise-t-il.C'est donc ce dernier quiconduisait au moment del'accident.   Sitôt alertée, la brigade degendarmerie de Bitam-centre s'est rendue surplace pour effectuer leconstat d'usage. Selon les enquêteurs, lafaute « incombe au chauf-
feur qui a refusé de prendre
un temps de repos et a man-
qué de maîtrise ».En effet, précise cettesource, le conducteur rou-lait dans le sens Oyem-

Bitam en provenance de Li-breville où les cinq passa-gers et lui étaient partis àune heure tardive. Arrivéau village Assep, DarnickJoe Assoumou Ollomo,dans un moment de som-meil, a fait une sortie deroute de manière progres-sive, à l'insu des autres oc-cupants de l'automobile.Celle-ci a alors roulé dansune rigole, puis a fait untonneau avant d'être stop-pée dans sa course follepar un tronc d'arbre. Le véhicule est irrécupéra-ble, le corps sans vied'Anastasie Mba Milama setrouve dans une maisondes pompes funèbresd'Oyem en attendant lesobsèques. Quant aux au-tres victimes, elles sonthors de danger, précise unesource proche de la famille.Mère de famille nom-breuse, Anastasie Mba Mi-lama, dépeinte comme unefemme sans histoires, quiavait le coeur sur la main,était une chrétienne prati-quante.

Une jeune femme décède dans un terrible 
accident de la route

Sur le tronçon Oyem-Bitam

JNE
Libreville/Gabon

La victime, Mme
Anastasie Mba 

Milama, 
de son vivant.
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UNE semaine après lachute mortelle d'un train-voyageur d'un sexagénairesurvenue entre les garesBissouma et Otoumbi (lirel'Union du mercredi 8 aoûtdernier), la voie ferrée aencore enregistré une mortd'homme. Le drame s'estproduit dans la nuit de sa-medi à dimanche. Le corpssans vie de la victime,Francis Dann NtoutoumeAsseko, 21 ans, Gabonais,et originaire du Woleu-Ntem, a été retrouvé gisantsur les rails, la jambegauche littéralement sec-tionnée. Les premiers renseigne-ments obtenus des Offi-ciers de police judiciaire(OPJ), en charge de l'en-quête, indiquent que lejeune homme aurait étéhappé par le train minéra-lier au passage de celui-cialors qu'il se trouvait à14,100 km de la gared'Owendo. C'est-à-diredans la zone de Bikélé. «

L'impact se serait produit à
1 heure 24 minutes. Le
jeune homme se serait en-
dormi à côté des rails, après
avoir ôté son tee-shirt. La
victime a été touchée à la
tête, et sa jambe gauche a
été sectionnée par le train»,fait savoir une source auto-risée.L'identité de Francis DannNtoutoume Asseko a étéétablie grâce à la Carte na-tionale d'identité (CNI) quise trouvait dans l'une despoches du jeans qu'il por-tait au moment de l'acci-dent. Une fois l'étape de laprocédure terminée, lecorps de l'infortuné a étéenlevé par les agents de lasociété des pompes funè-bres Casep-Ga. Hier matin,vers 10 heures, les parentsde la victime se sont ren-dus dans les locaux del'unité en charge de l'en-quête pour complémentd'informations. Le regretté Ntoutoume As-seko aurait-il eu une nuitbien arrosée avant sa mort,au point de sombrer dansun coma éthylique sur laligne ferroviaire ? Avec qui

Un jeune homme mortellement happé par un train minéralier
Accident de train dans la zone de Bikélé
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se trouvait-il ? Pourrait-ils'agir d'un crime maquilléen accident ? Ce sont là au- tant d'interrogations,parmi tant d'autres, aux-quelles les OPJ de la bri- gade de la Setrag d'Owendodevraient apporter des ré-ponses.

Francis Dann Ntoutoume Assako dont le corps a été
retrouvé sur les rails, au Pk 14 de la gare d'Owendo.
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